
Remise du prix Maurice-Richard

Seul Canadien détenteur de deux records
mondiaux (non homologués) en athlé-
tisme, Marcel Jobin vient de recevoir le
prix Maurice-Richard pour l'année 1980.

M. Jobin a battu le record en salle du
1 500 mètres avec un temps de 5 mn
31 s 40, et celui du mille, soit 1,6 kilo-
mètres, en 5 mn 55 s 8. Les deux records
ont eu lieu à Montréal en 1979.

Le prix Maurice-Richard, créé en 1979
par la société Saint-Jean-Baptiste de
Montréal, honore un athlète qui s'est
particulièrement distingué et qui a fait
honneur au Québec dans le domaine des
sports ou de l'athlétisme, amateur ou
professionnel. Le Prix comprend une
somme de $1 000 et la grande médaille
Bene Merenti de Patria.

Le premier récipiendaire avait été
Serge Savard, joueur de hockey profes-
sionnel, membre de l'équipe des Cana-
diens de Montréal.

Un service utile: Télé-Médic

L'arrivée rapide d'un médecin est parfois
d'une importance vitale. C'est pourquoi
M. Simon Bédard et le docteur Pierre
Lassonde ont mis sur pied, en 1978, le
service Télé-Médic, maintenant implanté
dans les principales villes du Québec.

Comme son nom l'indique, Télé-Médic
est avant tout un service téléphonique
permettant de répondre à des situations
d'urgence. Les appels sont pris par des
téléphonistes, puis un répartiteur con-
tacte par radio la voiture disponible la
plus proche de la maison où se trouve la
personne malade. A bord de l'automobile,
ou de l'ambulance si nécessaire, se trou-
vent un médecin et son chauffeur-
technicien.

Dans 20 p. cent des cas, le malade ou
le blessé reçoit un traitement immédiat à
domicile et, dans 40 p. cent des cas, la
visite donne lieu à une prescription de
médicaments. S'il en a un, le malade est
ensuite référé à son médecin traitant avec
un dossier écrit.

S'il faut faire un transport à l'hôpital,
ce qui survient dans 12 p. cent des cas, le
médecin de Télé-Médic s'assure que l'ur-
gence peut recevoir le malade et explique
le cas au médecin de garde. L'hôpital est
choisi en fonction des antécédents du
malade, du type de pathologie et, si
possible, à la suggestion de ce dernier.

Environ 150 médecins sont inscrits à
temps plein ou partiel à Télé-Médic; 20 p.
cent sont des femmes. L'âge moyen est
33 ans.

Le médecin facture ses honoraires à la
Régie de l'assurance-maladie et le malade
paie seulement les médicaments, s'il a
moins de 65 ans.

Les médecins travaillent en moyenne
16 heures par semaine.

Tous les dossiers sont informatisés de
sorte que Télé-Médic peut dépister et
décourager les personnes qui recourraient
abusivement à ses services.

L'organisme est une société privée qui
n'accepte aucune subvention de l'Etat. Il
est financé par les médecins inscrits qui
versent des cotisations proportionnelles à
leurs honoraires.

Bien se nourrir à bon marché

Peut-on, en 1980, au Canada, nourrir une
famille de cinq personnes avec $50 par
semaine? Oui, pense Mme Mary Cook,
journaliste et personnalité de la radio et
de la télévision.

Pour faire profiter les autres de son
expérience, Mme Cook a publié un livre
intitulé A Collector's Stories and Recipes
(Histoires et recettes d'une collection-
neuse).

Il ne s'agit pas, avertit-elle, d'un livre
pour apprendre à cuisiner. L'on y trouve
plutôt mille trucs permettant de faire des
économies, certains ayant été employés
dans la famille de Mme Cook lorsque
celle-ci était enfant, durant les dures
années de la dépression.

Le livre suggère, par exemple, d'em-
ployer le papier ciré qui se trouve à
l'intérieur des boîtes de céréales, ou en-
core de laver les vitres avec de l'eau et du
vinaigre; il donne aussi des recettes telles
que celles de la soupe aux légumes, de la
tourtière et des fèves au lard.

L'intérêt du livre est accru par les
nombreux souvenirs et anecdotes que
rappelle Mme Cook. Ainsi, elle raconte
comment, dans son enfance, on coupait
les cheveux des enfants à l'aide d'un bol
renversé sur la tête, comment on fabri-
quait la bière et le whisky, comment on
confectionnait des blouses avec des sacs
de farine.

"Si mon livre apprend à ceux qui le
liront comment économiser sur la nourri-
ture, tout en mangeant très bien, je
n'aurai pas perdu mon temps", conclut
Mme Cook.

Élèves-officiers femmes au CMR

Cinquante-trois jeunes femmes ont entre-
pris, en septembre, leurs études au Royal
Military College (RMC) de Kingston
(Ontario) et au Collège militaire royal
(CMR) de Saint-Jean (Québec). Ce sera la
première année que des femmes élèves-
officiers inscrites à un collège militaire
canadien vivront sur le campus même et
participeront à la plupart des activités
organisées, y compris la course d'obsta-
cles annuelle des recrues.

Après avoir suivi pendant huit semai-
nes le cours élémentaire d'officier, à 1
base de Chilliwack (Colombie-
Britannique), les 32 femmes élèves'
officiers inscrites au RMC ont pris part a
un camp d'entraînement de cinq semaines
qui s'est terminé le ler octobre par une
course d'obstacles. Elles sont devenues
alors élèves-officiers à part entière. A le
mi-août, les 21 femmes affectées au CM9
ont participé à un camp d'entrainement
similaire, avant d'entreprendre leurs ét"-
des.

Les femmes élèves-officiers sont depu
complètement intégrées à la vie de
collèges militaires, et elles sont affectée
par groupes de trois ou quatre par esc3
dron.

Des logements, aux deux collèges, O
été réaménagés à leur intention et
a conçu pour elles une gamme co
plète d'uniformes pour le travail,
rassemblements, les sorties, les sports

les loisirs.

Projet d'un musée Diefenbaker

Un groupe d'amis fidèles de l'anc
premier ministre Diefenbaker a annon
le 18 septembre à Ottawa, la créat
d'une fondation en son honneur,

John G. Diefenbaker Memorial Foun

tion Inc.
M. John G. Diefenbaker, qui fut e

mier ministre conservateur du Canada

1957 à 1963, est décédé le 16 août 19

à Ottawa.
Le but de la Fondation est de trans

mer en musée la résidence
M. Diefenbaker. Ce dernier a lég
maison au gouvernement fédéral pour
l'on en fasse un lieu historique qui Pe

trait son nom et sa mémoire.
La Fondation lancera bientôt Une

pagne publicitaire afin de sollicite
fonds.


